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REVUE DES ARMES SPECIALES
Supplement mensuel de la REVUE MILITAIRE SÜSSE, n°

_ (1R74).

DE L'INSTRUCTION DES RECRUES DE CAVALERIE ET DE L'AMELIORATION
DES REMONTES

Travail presente et l'assemblee generale de la Societe de cavalerie de la Suisse
occidentale ä Fribourg, le IS novembre 1813.

Messieurs,
La cavalerie suisse traverse en ce moment une phase bien importante

de son existence, sur laquelle nous, ses membres milifanls, si

je puis ni'exprimer ainsi, devons porter toute notre sollicilude.
En eilet, apres avoir longtemps vegete dans une obscure niedioerile,

nolre cavalerie se vit enlin relevee par les efforts vigoureux et persistans

d'un homme qu'il serait presqu'inutile de nommer ici, car son
nom est. sur toutes nos levres. Le colonel Ouinclet, comprenant des
l'abord quelles ötaient les causes principales de notre införiorite, se
mit ii l'ceuvre avec une ardeur et une persistance dont il obtint la

plus eclatante recompense ; celle de voir cette cavalerie, ä laquelle il
avait consacre sa vie, ses talents, son infatigable perseverance et son
cceur, se relever et prendre de l'aveu de tous, sa place legitime et
incontestee k cöte des autres corps de l'armee federale.

Cependant, malgre cet essor remarquable, nous vegetions encore
et l'utilite pratique de la cavalerie dans l'armee Suisse ne s'etait pas
encore fait jour dans la generalite des esprits. On reconnaissait volontiers

les progres materiels que nous avions faits, mais on meconnais-
sait presque eompletement la possibilite d'un concours reel de notre
cavalerie autre que comme service d'estafettes et de guides.

Nous traversions alors cette periode d'erreur dans laquelle tant
d'esprits superieurs sont tombes un moment, non-seulement en Suisse,
mais encore dans presque toules les armees etrangeres, et qui con-
sistait a considerer le röle de la cavalerie comme eompletement tombe
et fini. A cette epoque, vouloir lutter conlre celte funeste theorie
aurait ete folie, et le developpement considerable que prenaient les
armes ä feu de precision et ä tir rapide semblait donner raison ä ces
idealistes superficiels.

Puis vint la guerre franco-allemande qui demontra d'une maniere
eclatante la verite de cet axiome, que le röle de la cavalerie, loin de
s'etre amoindri, avait plutöt gratidi, mais qu'il avait change de
forme. — iNotons en passant que le nouvel emploi de la cavalerie,
loin de nous etre defavorable, rentre au contraire beaucoup plus que
l'ancien dans nos moyens, puisqu'on en exige moins de qualites ma-
noeuvrieres qu'auparavanl pour reporler toute la sollicilude de
rinstruetion sur le developpement toujours croissant de sa mobilile, de sa
dislocation facile et des qualites initiales de l'intelligence et de
l'observation personnelles.

Toutes les puissances mililaires furent frappees de l'admiiable emploi

que les Allemands surent faire de leur cavalerie. Le nom du uhlan

fut mis ä l'ordre du jour et devint synonyme de heros legendaire
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